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Idées Centrales
Sur l’Afrique:

Le plan d’intégration africaine a trois domaines principaux: politique, économique, ainsi que culturel et social. Pour sa 
pleine  réussite, il  exige non seulement  des informations statistiques de qualité, mais aussi des données harmonisées à 
travers le temps et l’espace.

Sur les données:

Les données sont l’élément vital de prise de décisions et la matière première pour la reddition de comptes. Sans données de 
haute qualité fournissant les informations justes sur les choses qu’il faut, au moment qu’il faut, aux personnes qu’il faut; la 
conception, le contrôle et l’évaluation des politiques effectives et efficaces deviennent presque impossibles.

Sur la Révolution:

Un changement  fondamental, la transformation et la nouveauté dans des systèmes, pouvoirs et structures organisationnelles 
qui arrivent en un temps très court.  Ces changements  sont arrivés au fil du temps, apportant un changement dans des 
cultures, politiques, gouvernements et nations.

Sur la Révolution des Données: 

La Révolution des données signifie plus de demande, plus de données, plus de communautés, plus d’utilisation, plus 
de résultats et plus d’engagement - une vision inspirante d’un monde de données rapidement  déployées pour le bien 
commun, des  citoyens et des gouvernements enthousiasmés, et leurs capacités  renforcées  par les possibilités offertes par 
ces données. 

Sur  la Révolution des données  en Afrique:

Le rassemblement de diverses communautés de données  aux fins d’adopter des sources et des outils divers de données,   
et des technologies novatrices ; pour la provision des données désagrégées  aux services de la prise de décisions, de la 
fourniture de services et de l’engagement citoyen ;  et pour l’information permettant à l’Afrique de s’approprier  son récit.

Sur les communautés de données:

Une communauté de données est un groupe de personnes partageant un intérêt social, économique et professionnel dans la 
production, gestion, dissémination et usage des données.
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Historique 
En août 2014, le Secrétaire-Général des Nations Unies a établi un Groupe indépendant  d’experts conseillers sur la 
Révolution des données pour le Développement Durable. Un mandat a été donné au groupe – IEAG -  afin de formuler 
des recommandations concrètes pour amener une véritable Révolution des données au service du développement 
durable. L’IEAG a lancé un appel à contributions aux communautés de données. Un avant rapport a été produit et a été 
soumis aux apports publics. Le 6 novembre 2014, le groupe a publié « Un Monde Qui Compte », un rapport présentant 
une liste impressionnante des recommandations  pour le renforcement des systèmes statistiques nationaux,  pour 
combler le fossé de données qui existe, et pour l’usage des technologies novatrices dans la production et l’utilisation des 
données. 

L’IEAG a retenu les champs d’actions suivants:
1.  Accessibilité des données : données ouvertes, reddition des comptes et compétences en 
     données;

2.  Objectifs de Développement Durable : mesure de progrès sur nouveaux indicateurs et pour tous les 

     groupes;

3.  Écosystème  des données : prise en compte des changements systémiques ; 

4.  Innovation des données: mégadonnées et nouvelles technologies.

L’IEAG a fait des recommandations dans quatre domaines spécifiques :

1.  Principes et normes

2.  Technologie, innovation et analyse

3.  Capacité et ressources

4.  Leadership et gouvernance

En plus du rapport de l’IEAG, le Partenariat pour le Développement des Statistiques au 21e siècle (PARIS21) lancera 
sa Feuille de route pour Informer la Révolution des Données (IRD)  au printemps 2015, prenant appui sur l’existant, 
particulièrement sur le rapport de l’IEAG.  La feuille de route a pour but de développer un large programme d’actions 
pour aider des pays en voie de développement à relever les défis de l’agenda Post-2015 et des besoins en données 
relatives aux Objectifs de Développement Durable.  Il est basé sur les informations rassemblées et analysées dans le cadre 
du projet IRD  et est conçu pour aider les pays à surmonter les problèmes auxquels ils font face dans l’amélioration de 
la disponibilité et de l’utilisation de données pour leur développement.  Bien que la feuille de route a été motivée par 
le processus de développement post-2015 et les discussions autour des ODD, l’accent est mis sur le développement 
des capacités et la mise en place de l’infrastructure et des systèmes  pour faire face à autant des défis de données des  
15 prochaines années que possible. Son but est d’identifier ce qu’il sera nécessaire de faire et comment cela peut être 
accompli, qui devra être impliqué et quel en serait le coût.  Cette feuille de route peut aider les pays africains dans 
l’adoption d’actions concrètes et des principes adaptés aux besoins spécifiques de tous les 55 pays pour s’assurer 
qu’aucun pays ne se retrouve à la traîne.
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L’Assemblée des Chefs d’États et des Gouvernements de l’Union africaine, réunis en juillet 2009 à Sirte en Libye, a 
mandaté la Commission de l’Union africaine (CUA), la Commission Économique des Nations unies pour l’Afrique (CEA), 
la Banque africaine de développement (AfDB) et les membres des Systèmes Statistiques africains à développer une 
Stratégie pour l’Harmonisation des Statistiques en Afrique (SHaSA). SHaSA a recommandé des objectifs stratégiques en 
14 points groupés autour des thèmes stratégiques suivants :

1.  Produire les statistiques de qualité pour l’Afrique;

2.  Coordonner la production des statistiques de qualité pour l’Afrique;

3.  Renforcer de manière durable les capacités institutionnelles dans le système statistique africain; et

4.  Promouvoir une culture de prise de décisions de qualité.

La Conférence de Haut niveau en Afrique
La Commission Économique des Nations unies pour l’Afrique (CEA), la Banque africaine de développement (AfDB), la 
Commission d’Union africaine (CUA) et le Programme des Nations unies pour le développement (le PNUD), répondent 
à deux demandes d’action. La première demande a été faite par la Septième Conférence Conjointe des Ministres de 
l’Économie  et des Finances de l’Union Africaine et la Conférence  des Ministres des Finances, du Plan et du Développement 
Économique  de la CEA, tenue à Abuja, au Nigeria, du 25 au 30 mars 2014. La deuxième demande était issue de la 23ème 
Session Ordinaire de l’Union africaine, tenue à Malabo, en Guinée Équatoriale, du 20 au 27 juin 2014. Les deux instances 
ont passé des résolutions demandant à la CEA, l’AfDB, la CUA et le PNUD d’organiser une conférence de haut niveau sur 
la Révolution des données.  Cette Conférence de Haut niveau est prévue pour la dernière semaine de mars 2015 (27-29) 
juste avant la conférence des Ministres.

Quelles sont les questions clés?

Entre autres, l’Afrique doit répondre à un certain nombre de questions clés :

1.  Quelles zones en Afrique ont le manque le plus critique de données et que faire pour combler ce 
     manque ?

2.  Comment l’écosystème de données a-t-il changé  et quelle est sa direction ?

3.  Quels rôles les “données africaines” joueront-elles dans les Objectifs de Développement Durable –  
     ODD ? 

4.  Quelles leçons peuvent être apprises des innovations en données existantes en Afrique ?

5. Comment les recommandations de l’IEAG peuvent-elles être mises en œuvre au niveau national ? 

6.  Quels autres principes de la Révolution de données et actions concrètes  l’Afrique devrait-elle adopter ?
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7.  Comment équilibrer le besoin de générer des données comparables au niveau international pour  
     le suivi des objectifs de développement avec la production des données qui peuvent affecter un  
     changement au niveau local? 

8.  Comment assurer que les pays à capacité faible profitent de la Révolution des données ?

9.  Comment passer d’idées à l’action réelle  en assurant qu’aucun pays ne reste à la traîne ? 

10.  Comment harmoniser les données statistiques nationales (cf SHaSA) à travers le continent et les  
       équilibrer avec les données produites par les acteurs  non-gouvernementaux ? 

11.  Comment  renforcer “les capacité en données” des acteurs de développement africains, des  
       parties prenantes et des communautés ? 

12.  Comment l’Agenda 2063 de l’Union africaine peut-il être actionné grâce aux données ?

 Quels sont les résultats escomptés?

Bien que ne suivant pas  le modèle de l’IEAG, la Conférence réunira les acteurs clés du domaine des données:

	 •  Les ministres

•  Les Bureaux Nationaux des Statistiques

•  Les Bureaux Nationaux de Cartographie

•  Les partenaires internationaux au développement

•  Le secteur privé

•  Les universitaires

•  La Société Civile

•  Les experts en données libres

•  Les groupes activistes de  la reddition des comptes et de la bonne gouvernance

•  Les cartographes volontaires

•  Les développeurs d’applications

•  Les experts indépendants

•  Et autres
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Quel sera le format ?
La Conférence de Haut niveau est prévue comme une réunion de 2 jours des décideurs et leaders de pensée 
dont les résultats seront présentés aux Ministres pour approbation et adoption. La Conférence de Haut niveau 
comprendra des discours liminaires et la présentation de rapports préparés pour informer ses décisions. Un 
programme technique de deux jours précédera la Conférence de Haut niveau, lors desquels des experts auront 
des discussions concentrées sur des thématiques clés. Les participants pour le composant technique seront  des 
parties prenantes identifiées par une enquête des communautés de données à travers l’Afrique. Les organisateurs 
proposeront un programme de conférence substantiel et consolidé en temps opportun.

Quelles sont les prochaines étapes? 
•  Finaliser et harmoniser les visions des co-organisateurs
•  Déployer un questionnaire afin d’identifier et impliquer les communautés des données sur le conti- 
     nent africain
•  Publier les informations de la Conférence sur un site Internet
•  Prendre contact avec les communautés africaines des données afin de procéder à leur invitation à  
     la Conférence
•  Continuer le travail logistique

UN IEAG Report on Data Revolution:  http://www.undatarevolution.org/report/ 

Strategy for the Harmonisation of Statistics in Africa SHaSA -  http://auc- statdivision.voila.net/
htmlstat/publication_shasa.html

The African Union 2063 Agenda:  http://agenda2063.au.int/en/vision 

PARIS21 Roadmap document from the Informing a Data Revolution Project: http://paris21.org/event/informing-data-
revolution-launch

Resources:



Co-organisers

Partners


